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SUR LE NET

LE     BUZZ DE LA SEMAINE

LE S  o r g a n i s a t i o n s 
p a t r o n a l e s  o u  d e s 
entreprises ont attiré 

l'attention des internautes ; à 
cause de leur fonctionnement.
" Patronat : Alain Bâ Oumar 
prend acte des défect ions 
au sein de la CPG !",  ainsi 
titre Gabonreview parlant du 
communiqué envoyé dans les 
rédactions par l'actuel patron 
de la Confédération patronale 
gabonaise. Alain Bâ Oumar 
af f irme qu’i l  "   prend acte 
du départ de certains de ses 
membres en désaccord avec 
les nouvelles orientations de 

la confédération et demeure 
disponible pour envisager 
leur réintégration au moment 
opportun ".
Au-delà de ce t intamarre, 
les internautes s'interrogent : 
qu'est-ce qui reste actuellement 
de la CPG après la défection 
de huit centrales syndicales, 
parmi les plus importantes 
de l 'économie nat ionale  ? 
Les démissionnaires vont-ils 
constituer un groupement de 
patrons autre que la CPG ?
D'une organisation d'entreprises 
à une autre, on annonce que, 
organisme chargé de représenter 
les intérêts des entreprises 
commerciales, industrielles 
et  de ser vice,  la Chambre 

de commerce du Gabon va 
renouveler ses instances de 
gouvernance le 4 juin prochain. 
Là encore,  les internautes 
ont les yeux grands ouverts 

d'étonnement : cette chambre 
a même servi à quoi ? Encore 
une fois, c'est la cohésion des 
organisations d'entreprises qui 
pose problème.

PATRONAT : UNE CPG AVEC QUI DÉSORMAIS ?
Humeurs

I.M'B
Libreville/Gabon
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IL a suffi de quelques vidéos 
pour que le mystère et le 
charme qui entouraient les 

influenceurs africains, entre 
autres, s'évaporent. Depuis que 
les révélations sur les séjours 
de jeunes femmes à Dubaï (des 
internautes indiquent que les 
hommes ne sont pas épargnés) 
pleuvent, tout le monde ne voit 
plus cette ville que sous le prisme 
de la scatophagie, de l'orgie 

sexuelle et de l'avillissement 
d'êtres humains.
Pour ne rien arranger, voilà 
que Camille Makosso, star des 
réseaux sociaux ivoiriens, s'est 
autorisé à divulger une liste 
de pays concernés par cette 
histoire. Le Cameroun, le Togo 
ou encore le Gabon y figurent, 
selon ce dernier. Si beaucoup 
ont contesté ces révélations 
(arguant qu'aucun Africain 
ne se rabaisserait autant), on 
se rend surtout compte que ce 
sont les artistes (comédiens, 

Miss ou influenceurs) qui sont 
les principaux accusés.
Et l'affaire est tellement sérieuse 
que des émissions de télé, en 
France ou en Côte d'Ivoire, y 
sont consacrées. Gilles Verdez, 
chroniqueur de l 'émission 
Touche pas à mon poste, a 
dernièrement donné les prix des 
différents "services" demandés 
en secret à Dubaï. Un acte de 
scatophagie est payé 39 millions 
de francs CFA, des rapports avec 
un animal valent 78 millions 
FCFA. Ce sont des témoignages 

que lui ont fait deux jeunes filles.
Le problème est que tout ce 
sordide déballage touche tout 
le monde, sans distinction. 
"Désormais, chaque influenceur 
ou influenceuse ne pourra plus 
rien dire sans qu'on ne l'associe 
à ce scandale. Pourtant, il y en a 
qui ont vraiment travaillé pour 
construire leur succès. Beaucoup 
triment pour imaginer et réaliser 
une vidéo. Aujourd'hui, ils vont 
souffrir par la faute de quelques-
uns", s'est emporté un jeune 
africain.

Serge A. MOUSSADJI
Libreville/Gabon

Dubaï Porta Potty : tant de monde dans l'embarras

Dubaï serait devenu un enfer pour les influenceuses.
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FAKE OFF

L'actu du web
Par I.M'B

CYBERATTAQUE : LE SITE 
D’EMMANUEL MACRON PIRATÉ

Un groupe de pirates informatiques 
russes s’est félicité le 3 mars der-
nier d’avoir mis en panne le site 
de la majorité politique française : 
En-marche.fr. D’après une en-
quête menée par Numerama, les 
hackers ont ainsi voulu se venger 
d’Emmanuel Macron pour l’aide 
envoyée à l’Ukraine. Le 12 avril 
dernier, soit deux jours après le 
premier tour de l’élection prési-
dentielle française, une nouvelle 
cyberattaque a été menée par les 
pirates contre le site En-Marche.fr.
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L'UKRAINE N'EST PAS À 
L'ORIGINE DE LA HAUSSE DES 
PRIX

NOMBREUX sur la toile attribuent 
la hausse des prix à la guerre en 
Ukraine. L’inflation sur les prix 
des denrées alimentaires, une 
conséquence de la guerre en 
Ukraine ? Non, répond Michel-
Edouard Leclerc. Invité de pas moins 
de quatre médias mardi et mercredi, 
le président du Comité stratégique 
des supermarchés du même nom a 
pointé pour expliquer ces hausses, 
les désorganisations logistiques 
l iées au Covid-19, la "  reprise 
de la croissance " et la " crise de 
l’énergie ". L’homme d’affaires a 
également souligné l’augmentation 
du coût de certains matériaux 
ou encore la grippe aviaire, qui 
entraînerait une rareté des œufs.

FAKE OFF. 
L’inflation est bien là, comme 
l ’a  c o n s t a t é  l e  p a t r o n  d e s 
hypermarchés : en avril, l’Insee a 
relevé 3,8 % d’augmentation en 
un an sur l’alimentation. Dans le 
détail, la facture augmente même 
de 6,6 % sur les produits frais. La 
hausse des prix de l’énergie est une 
tendance depuis plusieurs mois.
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